
Versailles, le 29 Mars 1996

BULLETIN GÉNÉALOGIE E.C.P.  n°4

DATES A RETENIR

Prochaines réunions au 8 rue J. Goujon :

Mardi 4 Juin à 14h  . 
thème retenu:  recherche généalogique : quels obstacles et quelles solutions ?
Venez nombreux exposer vos propres problèmes pour trouver les solutions 
animateur : Daniel PAROT  (et on en recherche d’autres. . .)
Mercredi 18 Septembre à 14 h. 
thème retenu : comment utiliser les services des Mormons ?
animateur à trouver.
Autres sujets à traiter par la suite :

L’implexe (on recherche un animateur)
La profession de généalogiste

Merci de nous donner vos suggestions.

LA VIE DU CERCLE

Nous comptons à ce jour 45 adhérents ayant réglé le montant de leur participation aux frais de
fonctionnement du Cercle. La liste complète est jointe en Annexe I, avec les différentes 
rubriques pour chacun.
Les offres d’assistance offertes par ces 45 camarades couvrent 35 départements, ce qui reste 
insuffisant. Des régions complètes demeurent encore sans correspondants, notamment Nord-
Pas de Calais ; Pays de la Loire ; Bretagne ; Poitou-Charentes ; Aquitaine, Midi-Pyrénées et 
Corse.
Les mesures prises ou à prendre sont les suivantes :
- Appel solennel à chaque adhérent actuel pour qu’il amène au moins un filleul, si possible 
Centralien, d’ici à l’automne ; on doublerait ainsi notre effectif ! Que chacun cherche dans sa 
propre promotion, et dans ses relations centraliennes, le ou les camarades susceptibles de 
s’intéresser à la généalogie, même débutant.
- Article à paraître dans une prochaine revue ‘Centraliens’
- Appel aux Centraliens Responsables pour mieux faire connaître notre action ; une lettre a été
envoyée le Samedi 16 Mars (à l’ancien tarif, pour économiser vos deniers !) à tous les 
Présidents de Groupes Régionaux et à tous les Délégués titulaires des Promos comprises entre
1940 et 1970 ;
Ces deux dernières actions s’appuient sur le texte suivant :

CERCLE GÉNÉALOGIQUE DES CENTRALIENS

Notre Cercle Généalogique des Centraliens, récemment créé dans le cadre de la Promo 58 
puis ouverte à tous dans le cadre juridique du Groupe de Paris (ce qui n’impose pas une 



cotisation à ce Groupe) , rassemble déjà une cinquantaine de camarades de toutes promotions 
et répartis sur toute la France  (déjà 35 départements ‘couverts’ en assistance locale) qui 
s’intéressent à la généalogie, qu’ils soient chevronnés ou débutants. Les structures mises en 
place permettent de répondre à toute demande, quelque soit son origine géographique.

Le Cercle se fixe comme objectifs :
- d’assister tous les Centraliens  par des informations et des aides techniques , notamment à 
l’occasion de difficultés ponctuelles précises ;
- de favoriser les contacts directs entre Centraliens de régions différentes, afin de développer, 
dans le cadre Centralien,  des actions d’assistance réciproques, ponctuelles et précises ;
 - de centraliser et tenir à jour un fichier des besoins et potentiels d’assistance de chaque 
membre affilié ;
- d’éditer un bulletin trimestriel accessible à tous, pour que chacun exprime ses propres 
problèmes et apporte des solutions à ceux déjà posés ;
- d’organiser à Paris des réunions d’informations sur tout sujet intéressant la généalogie.

A noter que notre Cercle :
- met à disposition des adhérents intéressés un manuel rédigé par Daniel PAROT (61), et qui  
traite en 52 pages de tous les aspects à bien connaître avant de se lancer dans l’aventure 
généalogique (contribution aux frais : 60 fr.)
- recherche particulièrement des camarades susceptibles d’aider la communauté pour des 
recherches dans les régions suivantes : Nord-Pas de Calais ; Pays de la Loire ; Bretagne ; 
Poitou-Charentes ; Aquitaine; Midi-Pyrénées et Corse.
- étudie la mise en place d’actions de formation, soit en scéances parisiennes, soit par 
correspondance, selon les besoins exprimés (techniques de recherches, mise en place de 
services type ‘s.v.p.”, paléographie, etc. . .).

L’adhésion suppose l’acceptation et l’envoi d’une participation aux frais de fonctionnement 
(photocopies et timbres) fixée ce jour à 50 fr., et renouvelable chaque fois que nécessaire.

Une seule règle à respecter : l’engagement de réciprocité en matière d’aide et d’assistance.

Une surprise attend tous ceux qui s’inscriront avant le 30 Septembre 1996.

Adresser toute correspondance à  Gérard DAGRON (51) ou à  André DENIS (58) 

Concernant votre bulletin, nous demandons instamment à chaque lecteur de nous envoyer des 
textes, des questions, des remarques et des suggestions pour enrichir nos prochaines éditions 
trimestrielles.
Nous avons également pensé utile de faire figurer dans le Bulletin les compte-rendu des 
réunions parisiennes : pour les participants, c’est un bon rappel ; pour les autres, c’est une 
façon de les faire participer à ces réunions. Voici les deux derniers C.R. 

COMPTE-RENDU DE LA RÉUNION DU  17 JANVIER 96
 présents (liste nominative chez DAGRON, plusieurs camarades s’étant excusés.)
- Dénomination de notre Association : “Cercle” ou “Club” ? Le terme de “Cercle” est retenu 
par le groupe.



- Taille critique : le chiffre actuel de 31 cotisants est trop faible (il faudrait atteindre 150 actifs
et couvrir toute la France). Chacun doit prospecter autour de lui et dans sa promo pour 
rameuter des nouvelles bonnes volontés.
- Actions de communications à mettre en place auprès des Présidents de Groupes Régionaux 
et des Délégués de Promo. Affaire à suivre.
- Ouverture du Cercle à des non Centraliens ? C’est déjà le cas pour des “Membres Associés” 
du Groupe de Paris. Le principe est acquis, reste à voir la notion de parrainage.
- Ouverture du Cercle à d’autres Associations d’ingénieurs ? Le Groupe propose d’attendre 
les premiers résultats dans la forme actuelle. 
- Souhaits de cours de formation pour les débutants. La question devra être étudiée. Le 
camarade PAROT propose de mettre gratuitement à disposition du Cercle le document en 52 
pages qu’il a réalisé pour son propre Cercle local. Affaire à suivre.
- Acquisition d’un lecteur de microfilms : pour le moment, la question est mise de coté 
(difficultés pour trouver un local et gérer le matériel).
- Divers : Le camarade GODWIL, absent, a signalé par phone la possibilité des recherches des
+ pour la France 14/18 sous la ref. 323 MI 1 à 339 au CARAN (Centre d’Accueil et de 
Recherches des Archives Nationales).
- Date prochaine réunion : la fréquence bimestrielle est souhaité par le groupe.

COMPTE-RENDU DE LA RÉUNION DU  13 MARS 96
- Le point des cotisations fait apparaître une lente montée, une couverture en offre d’aide de 
33 départements avec des régions totalement absentes, d’où la nécessité d’actions :
* une annonce paraîtra dans un prochain numéro de la revue ‘Centraliens’ ;
* une lettre de présentation sera envoyée à tous les Pdts de Groupes Régionaux (suggestion : 
demander si un camarade local accepterait de jouer le rôle de relais) et aux Délégués des 
Promos postérieures à 1960.
- Concernant les non Centraliens, il semble souhaitable de les accueillir favorablement, mais 
sans chercher à en multiplier le nombre.
- Bulletin : appel sera lancé pour une participation plus active des lecteurs, en développant 
une rubrique “Questions-Réponses” et en demandant à chacun de remonter ses questions aux 
Cercle.
- Pour répondre à la demande de publication de la liste exhaustive des Cercles et Associations 
existantes, le groupe estime que cela serait très lourd. Une réponse sera recherchée.
- Concernant une éventuelle action de formation à l’intention des débutants, et après un large 
tour de table, il est retenu que l’on se limitera à l’édition du “Livret d’initiation à la 
Généalogie’ (voir ci-après) qui sera envoyé accompagné d’une fiche d’expression des besoins
; selon l’accueil reçu, la position sera revue sur cette question.
- La question d’une aide individuelle, type SVP,  est posée. Par exemple, “Quel camarade 
paléographe distingué pourrait répondre à une demande de lecture d’un document 
difficilement lisible ?” Reste à étudier comment la mettre en place. 

Une façon d’attirer et d’attacher la clientèle est d’offrir des services de qualité. C’est 
pourquoi, pour reprendre des suggestions de plusieurs d’entre vous, nous proposons les 
actions suivantes :
- Création dans le Bulletin d’une rubrique Questions/Réponses (en plus du courrier des 
lecteurs), à l’instar de ce qui fait ses preuves dans les Cercles Généalogiques existants. A vous
de nous envoyer le maximum de questions précises.
- Mise en place d’un SVP-Recherche, sous la forme d’un (ou plusieurs) adhérents 
généalogistes aguerris qui accepterait d’aider un bizuth à sortir d’une difficulté ponctuel dans 
ses propres recherches. Qui veut s’en charger ?



- Mise en place d’un SVP-Paléographie, sous la forme d’un (ou plusieurs) adhérents 
paléographes distingués qui accepterait de déchiffrer pour un collègue un passage de texte 
particulièrement pointu. Là aussi, qui peut s’en charger ?

LISTE DES ASSOCIATIONS DE GÉNÉALOGIE

Cette demande, qui nous a été déjà souvent formulée, n’a pas de réponse satisfaisante . . . En 
effet, il n’existe aucune liste exhaustive disponible. On peut obtenir un document payant  
intitulé “Liste des Associations Généalogiques de France et d’Outre-Mer”, liste établie par la 
Fédération Française de Généalogie qui regroupe la plupart des Associations, mais pas toutes. 
Écrire à la Fédération, BP63, 75261 - Paris Cedex 06. On peut aussi obtenir ces 
renseignements en consultant par minitel le 3615 GENEFEDE..
Nous proposons, pour le prochain numéro, de dresser la liste des A.D. et Cercles 
Généalogiques dont font partie l’un ou l’autre d’entre vous. Incomplète, cette liste aura 
toutefois le mérite de donner la ‘clef’ d’entrée dans la dite Association, avec un correspondant
qui pourra expliciter les plus de chacune.
Qu’en pensez-vous ?

LA LETTRE DU TRIMESTRE

André DENIS a retrouvé, dans les vieux papiers de famille, une lettre envoyée pendant la 
première guerre mondiale à un de ses oncles, alors ‘fabriquant en passementerie” à Saint-
Etienne, par un de ses amis passementier lui-même, effectuant son service militaire à Toulon, 
et à qui le tonton  avait demandé de lui vendre un métier à tisser. L’orthographe nous a semblé
suffisamment savoureuse pour que nous vous la reproduisions ci-dessous :

Toulon, le 23 Octobre 1916
Mon cher Monsieur Macle
Je fait reponse à vottre lettre je vous remerci de vous avoire bien 
déranger, vous me demandé si je vous vendret le 8 pièce qui ai chez moi
jaimerai bien mieu vendre selui qui ai chez ma tante parsque comme 
vous le savez je sui pas bien avec eux et sa me le debaraserai de chez 
eux
voila le prix du métier qui ai chez ma tante 1,200 francs le bâton de 6 
pièces a 6 navettes et la mequanique de 600  450, francs si vous voullier
le métier de 6 pièces qui va avec le bâton je vous le van aussi moins le 3
navettes qui ai sur le métier 1,300 francs.
quant a la fonte je peupa vous en vendre el  me manquerai pour mes 
velours en fin si  toute foi vous achetiérie lun ou lotre vous me  lecriré ou 
vous iréz voire mon beau frère
rien otre chose a vous dire pour le moment que le ten medure que la 
guerre finisse vite
si  toutefoi vous voullier se lui qui ai chez  moi  moi  jenveu  1,500 francs

Avis aux paléographes distingués !



ANECDOTES GÉNÉALOGIQUES  (par B. COR)

- Registre paroissial de la Balme (38)
“ en 1753, le bourreau qui était pour lors à Lyon après y avoir demeuré trois ans, et y avait fait
plusieurs exécutions, fut reconnu pour être une fille, ce qui surprit tout le monde. On la 
renvoya ou plutôt on la fit conduire dans les Isles. Je l’ai vue moy-même pendre et rouer fort 
lestement. L’on peut être sûr que ce n’est pas une histoire fausse, mais bien véritable.”
- Greffe du baillage de Bourg-l’Argentat (42)
Le 10.06.1746, déclaration de Marie-Anne COTTIER, de Montchal, âgée de 34 ans : 
“servante à Burdignes chez Jean GACHET, a été violée deux fois par François VINCENT, 
mais sans violence”. 
Décision du juge : VINCENT condamné à se charger de l’enfant et une provision accordée à 
la mère.
Voila une nouvelle qui va peut-être passionner notre camarade n° 8. . . 

LA GRANDE ILLUSION (Version 1979)  - par Pierre FREGEAC

San Salvador Baie de tous les Saints, le 25 Avril 1822.
Très cher père ;
C’eût été trop souffrir que de plus attendre. La fortune, enfin, vient de me donner un 
peu de relâche dans le cours de mes destinées. Je me trouve depuis peu dans un 
des plus beaux climats que l’Être Suprême ait peut-être mis sous le globe céleste ; le
Brésil, habité par des êtres humains civils et affables, me servira de domicile jusqu’à 
nouvel ordre . . .”

Cette lettre, écrite par Jean-Pierre FREGEAC (oncle de mon arrière-grand père) à son père, 
sept ans après avoir quitté la maison familiale, je l’ai retrouvé dans la bibliothèque de mon 
arrière-grand père il y a près de trente ans, et ce fut le départ de toutes mes recherches 
généalogiques. Mais elle prouvait aussi que j’avais un oncle d’Amérique, espèce d’ancêtres 
peu répandue mais génératrice parfois de fabuleux héritages.
En 1973, passant une semaine au Brésil, je décidais d’approfondir certains aspects 
généalogiques de ce pays , en dévorant à longueur de soirées, les annuaires téléphoniques des 
régions de Rio et de Sao Paulo. Peine perdu, les FREGEAC y brillaient par leur absence. Et, 
huit jours plus tard, je reprenais, bredouille, l’avion pour Buenos Aires.
Après un bon mois de séjour dans cet agréable pays, distraitement un soir, je repris les 
annuaires . . . et aussitôt : FREGEAC Léopoldo, 18 avénida .- - - , Buenos Aires. Beau 
quartier, villas parfois somptueuses, tout y était !
Je pris à deux  mains mon courage et mon espagnol hésitant et, d’un seul coup, à l’autre bout 
du fil, pour la première fois de ma vie, j’entendis la voix d’un FREGEAC, celle de Léopoldo. 
Quand je lui eut raconté mon histoire, il resta sans voix : émotion ou qualité de mon 
espagnol ? Enfin je réussis à l’inviter à déjeuner pour le lendemain. Bon restaurant, un peu 
snob, tout à fait ce qu’il fallait pour le quartier où il résidait (et pour un oncle à héritage !).
Et, le lendemain, muni d’un quotidien français, et garni d’une pochette rouge, signe de 
ralliement, je dévisageais . . . les hommes. Et Léopoldo, pleurant à chaudes larmes, vint 
m’embrasser. Toute la nuit, il avait cherché des vieux papiers, et m’avait ensuite photocopié 
son livret de famille et son passeport : FREGEAC Léopoldo, marié, deux filles, chauffeur de 
taxi.
Adieu veau, vache, cochon, héritage ! ! 



Mais son plaisir et son sourire valait des millions.
Deux ans auparavant, sur son lit de mort, son père lui avait dit : “tu ne rencontreras désormais 
plus jamais de FREGEAC . . . mais si d’aventure tu devais en voir un, alors il viendrait de 
France.”

L’ENIGME DU JOUR

Solution de l’énigme précédente :
 “Votre parâtre peut-il être votre grand-père ?”
Personne n’ayant trouvé, nous vous proposons la solution, pourtant très simple :
“Oui, certes, il suffit que votre mère épouse en secondes noces le père de son défunt.”

Nouvelle énigme par J.C. VINCENT : 
C étant père de A et D étant mère de B, l’épouse B de A peut-elle être aussi sa bru et sa belle-
mère ?”

Si vous vous sentez nerveux ou à bout de forces, DENIS vous propose une devinette : “Quel 
personnage célèbre évoque pour vous le délicieux prénom composé de ‘François-Baptiste-
Ephraïm’?”

LES PETITS MÉTIERS

André DENIS a trouvé, dans un acte de mariage notarié de l’An VI, une profession étrange : 
“Ventilateur” .
Après de nombreuses recherches, il semble que ‘ventilateur ‘, de l’anglais ‘ventilator’, était 
utilisé au milieu du XVIIIème siècle pour désigner un ‘vanneur’, travailleur qui vannait les 
grains.

Jean-Claude VINCENT nous cite :
- le ‘Flotteur’, homme d’équipe employé au transport du bois par flottage sur les cours d’eau, 
par train de bois ou à bûche perdue ; ce métier aujourd’hui disparu nous a laissé l’expression 
“remettre à flot”, sans lien avec le renflouage;
- le ‘Marcaire’, de l’allemand ‘Melker’ = trayeur et ‘Melk’ = lait . Ce terme des Vosges et du 
Jura, désigne le berger chargé d’un troupeau et de sa ‘marcairerie’ (fromagerie) pendant son 
séjour  ‘dans les hauts’.
- le ‘Praticien’, sans rapport avec la médecine, qui connait et met en pratique un peu de droit 
(coutumes locales et régionales) et certaines procédures usuelles, ce qui fait de lui le premier 
niveau de juriste.
Par ailleurs,  Jean-Claude cherche la signification de ‘recouvreur’ (voir Question/Réponse 
Q4).

Quelqu’un a parlé, lors de la réunion du 13 Mars, du marchand ‘coconier’ ; il s’agissait, en 
Normandie, du vendeur d’oeufs. 

PRÉSENTATIONS DES RÉSULTATS DE RECHERCHES



Après examen détaillé des diverses solutions apportées par chacun, il s’avère très difficile et 
prétentieux de définir “la solution idéale” de présentation des résultats, car celle-ci diffère 
beaucoup selon les objectifs retenus, les méthodes utilisées, les outils disponibles, etc. Nous 
ne renonçons pas, toutefois, et y consacrerons bientôt un numéro spécial, avec votre propre 
collaboration.
Mais nous ne résistons pas au plaisir de vous répercuter les quelques conseils suivants de 
notre camarade Jean-Claude VINCENT :
“Après la phase d’identification, l’intéressant est à l’évidence de rédiger des notices, voire des
“brochures : “La vie de mon aïeul UNTEL” , “Le couple TRUC-MUCHE” , “Les 
“FOUCHTRA, une lignée auvergnate” , et “Fumistes de pères en fils : les “TOURNE-
POUCE”.
”Il faut le faire dès qu’on le sent, même s’il y a des manques évidents : en 1842, Jacques 
“Cyprien BINET était-il républicain, légitimiste, orléaniste, bonapartiste ou jemenfoutiste ??? 
“Pour aboutir enfin, ultime effort et suprême pensée, à “L’Histoire de la Famille”. Si l’on est 
“courageux, bien sûr. Et doué d’un brin de plume, c’est plus sympa. pour le lecteur - - - 
“toujours se souvenir que rien n’est plus ch.... que la généalogie d’autrui ! 
“Pratiquement, plutôt que de parler en “nombre de fiches”, on situerait mieux en évaluant la 
“quantité en NAI (Nombre d’Ascendants Identifiés) et la qualité en NPR (Nombre de Pages 
“Rédigées) des notices et brochures familiales. 
”Il faudrait aussi un indicateur pour la généalogie descendante (NCI = Nombre de Cousins 
“Identifiés, mais d’abord cerner précisément ce qu’on retient comme cousin, autre paire de 
“manchettes de lustrine).
Dans cet esprit, Jean-Claude nous a fait parvenir quelques quatre pages sur “L' ENTREPRISE
BUTTE AU XIXème SIÈCLE”. Il ajoute :”En relisant ce texte de 1993, je constate à quel 
point il est médiocre- - -” Tant pis pour sa fausse modestie, nous le joignons à titre d’exemple 
en Annexe II
Le problème reste donc grand ouvert, et vos avis nous intéressent.

LA BIBLIOTHÈQUE DU GÉNÉALOGISTE

Suite à notre appel, Bertrand COR nous communique ses conseils :
“ A moins de se spécialiser dans un domaine particulier (artisans, paysans, nobles, 
“révolutions, etc. . .), je pense qu’il convient de se limiter le plus possible, sachant que “toutes
les A.D. (Archives Départementales) possèdent des manuels que nous ne pourrons “jamais 
nous offrir ni accumuler.
“Personnellement, je suis très heureux avec :
“- l’atlas Michelin de la France ;
“- le dictionnaire des communes ;
“- un ouvrage de base sur les principes généraux de généalogie donnant conseils et adresses, 
“calendrier révolutionnaire, etc. Il s’agit de “Généalogie, pratique, méthode, recherche” de 
“Léo Jounéaux chez Arthaud, mais il en existe 3 ou 4 autres tout aussi bons ;
“- les ouvrages de Dauzat : les noms de famille de France, la toponymie française, sans doute 
“épuisés ;
“- m’intéressant aux artisans, j’ai eu la chance, en temps que bibliophile, de pouvoir me 
“procurer un livre passionnant : “Dictionnaire historique des arts, métiers et professions 
“exercés dans Paris depuis le XVIIIème siècle” par Alfred Franklin - 1906, reprint Burt 
“Franklin - New York - 1968
“Il vient de sortir le “Dictionnaire des vieux métiers” par Paul Reymond, chez Brocéliande, “7
bis rue César Franck, 75015 Paris pour 80 fr., mais je ne sais pas s’il comporte autant de 
“détails sur les corporations que le mien.



“Le reste, je vais le chercher dans une bibliothèque parisienne.”

Notre collègue Jean-Claude VINCENT.nous a fait parvenir deux pages sur sa propre 
bibliothèque. Nous n’avons pas eu le courage de déchiffrer ce texte et surtout de le retaper. 
Vous le trouverez donc en Annexe III

N’hésitez pas à nous faire profiter de vos connaissances et expériences en  matière de livres !

COURRIER DES LECTEURS

- Claude ANDRÉ utilise un logiciel de généalogie ‘Arbre Généalogique” acquis à la FNAC 
pour environ 150 fr..
- Janny BRUN nous écrit : “Est-ce qu’au temps de la Bruyère, il fallait écrire ‘tout homme 
descent à la fois d’un roi et d’un pendu’  ? “   Pan sur le bec ! . . .
- Bertrand COR souligne que l’engagement de réciprocité doit être obligatoire à l’inscription 
(nous sommes d’accord) et qu’il faut nous étendre à la Province pour accroître les possibilités 
d’échange (nous nous y efforçons).
- Michel HELIOT (n° 43) aimerait pouvoir compléter quatre généalogies bourguignonnes 
familiales dont les patronymes sont :

- HELIOT (il dispose de peu de renseignements) ;
- POUILLEVET (il a déjà quelque chose) ;
- VIEILLARD - BAROIN  (il a déjà quelque chose) ;
- BULLOT (il n’a rien).

et il s’affirme intéressé par les informations générales (patronymes, lieux-dits, métiers, etc...) 
Nous allons essayer de le satisfaire. Avez-vous quelque chose sur les patronymes signalés ?
- Brigitte GOULET débute seulement dans les recherches “très artisanales” ;
- Jacques LAPEYRE constate qu’il est nettement moins disponible pour des recherches 
généalogiques, depuis qu’il est en charge de tâches municipales prenantes ;
- Pierre-Yves LECLERC propose une diffusion électronique du bulletin (sommes-nous 
prêts ?); suggère un serveur C.G.C. (peut-être encore un peu prématuré) et signale que les 
réunions rue J. Goujon sont impossibles pour les gens qui travaillent. Vu le nombre élevé de 
retraités parmi les membres, et le souci de ne pas soustraire le Samedi ceux qui travaillent 
encore à leurs obligations familiales, il parait difficile de donner satisfaction à sa dernière 
demande.
Il propose par ailleurs de répondre à toutes demandes de camarades concernant des 
patronymes existant déjà dans son fichier de 60000 noms (voir les régions concernées dans 
l’annuaire) ;
- André ROUDIL nous demande “qu’est-ce qu’une fiche?”, en signalant que sur son 
ordinateur IBM PS1 (486 DX - 33 MHz - 8 Mo RAM), il a 3800 individus, 1200 mariages et 
500 commentaires sur des individus.
Sur ses ancêtres, il dispose d’un mètre linéaire de dossiers au format A4 avec 

- des extraits
- des enquêtes auprès des parents. . . “je chasse les descendants des ascendants de mes 

enfants . . . et jette aussi beaucoup. . .”
- des notes prises au CARAN, Bibliothèque Nationale, Service Historique de l’Armée 

de Terre, etc ;
- des relevés d’A.D. Cantal, Ardèche, Paris ;
- des extraits de mariages lorrains grâce au 3617 GENLOR ;
- des échanges avec des ‘collègues’ sur les patronymes étudiés ;



- des études sur les fichiers Mormons de Lorraine grâce aux extraits des CD Rom du 
Cercle d’Entraide Généalogique de France
Coté logiciels, il utilise Roots III qui était à l’époque (5/6 ans) le seul complet pour faire la 
généalogie d’une personne (des textes, des incrustations, etc. . .) . Il utilise aussi RPlot (de 
Roots) pour les arbres descendants et Brother 5 pour les arbres descendants, avec liaison sur 
Roots III par Gedcom. Il ajoute qu’il est très (souligné trois fois) satisfait de Roots III, qu’il a 
fait un essai très  décevant avec Winroots, (performances très très mauvaises), et qu’il attend 
Généatique x pour Windows, mais sans impatience.
- Christian ROUX devait assister à des réunions du Cercle Généalogique de Thomson ; il 
serait intéressant de savoir quels sont leurs activités ;
- Gilbert THIEBAULT corrige le nom de son logiciel : ‘Généalogic’ (et non Généalogie) ; la 
version 401 est disponible chez Infoduc SARL , BP 9013, 44090 - Nantes Cedex 01, tel. : 40 
20 47 95. il semble très performant ‘à la lecture des informations du bulletin n°3’ pour un prix
modique, ajoute-t il.

Que ceux que nous aurions pu oublier veuillent bien accepter nos excuses.

CONSEILS AUX DÉBUTANTS

Nous avons conçu un très bref résumé, en une page, destiné à faire découvrir les principales 
difficultés et les grands principes pour se lancer dans la chasse aux ancêtres. Ce document est 
envoyé gratuitement à tous ceux qui nous le demandent.

Notre camarade Yves GOBILLARD nous a passé un délicieux document sur les arcanes de la 
recherche généalogique, alliant avec humour le Conseil et la Poésie. Vous serez certainement 
ravi de le suivre ‘sur les sentiers du Passé’, ci-joint en Annexe IV.

Notre camarade Daniel PAROT nous a gentillement communiqué l’original d’un ouvrage 
qu’il a réalisé pour son propre cercle généalogique, et qu’il met gracieusement à notre 
disposition. Très complet, ce document traite en 52 pages de tous les aspects à bien connaître 
avant de se lancer dans l’aventure généalogique. Compte-tenu des frais de tirage, d’édition et 
d’envoi, nous le mettons à disposition de tous les membres qui désirent l’acquérir pour la 
somme de 60 fr.

RECUEIL DE DONNÉES UTILES

Comme annoncé dans notre précédent bulletin, vous trouverez ci-joint (en Annexe V) quatre 
pages sur ‘LES UNITÉS DE MESURE DE L’ANCIEN RÉGIME’.
L) aussi, nous nous sommes contenté de photocopier des photocopies . . . relevées dans la 
bibliothèque du Cercle Généalogique de Versailles et des Yvelines, Cercle que nous 
remercions pour cet emprunt un peu forcé.

QUESTIONS/RÉPONSES

Nous profitons de cette rubrique pour rappeler aux gentils camarades de bien vouloir mettre 
copie de leur échange de lettres au secrétariat de rédaction, même si cela coûte 3 fr. de timbres
! Car les échanges individuels peuvent intéresser toute la communauté.



Q1 - Jacques MONNIOT (Marseille) recherche des camarades bourguignons ou des bons 
correspondants pour l’aider dans ses recherches sur Le Creusot, et plus largement les dept. 21 
- 58 - 71 et 89. Il est prèt à assister tous les amis sur la Provence, notamment 13 - 30 - 83 et 
84.

Q2 - Claude MAUNOURY cherche des conseils (voire un éditeur ‘’spécialisé travaillant à des
prix raisonnables’) pour sortir à une centaine d’exemplaires un dossier sur la généalogie 
Maunoury, format 65 cm*50 cm environ, sur un type de papier qui reste à choisir. Il se pose 
aussi la question de la reliure (type d’attaches).

Q3 - Jean-Claude VINCENT demande à la cantonade (du vieux provençal ‘cantonada’ = coin 
de rue ) :
- Qui s’intéresse à l’ implexe généalogique ?
- Qui a découvert des cas d’ implexe intéressants ?
- Qui connait des livres ou brochures sur l’ implexe ?

Q4 - Jean-Claude VINCENT aimerait savoir qui peut lui préciser ce que c’est qu’un 
‘recouvreur’ en Lorraine au XVIIIème siècle ?

PROCHAIN NUMÉRO

En attendant vos suggestions que nous souhaitons nombreuses, et en plus des rubriques 
classiques, nous proposons les sujets suivants :
- Selon un récent envoi de notre camarade de FOMBELLE, quelques notions sur le répertoire 
des Mormons.
- Par notre camarade Daniel PAROT, une méthode globale de numérotation originale, la 
méthode G.P.
- Pour le recueil des données utiles : 
Table des fêtes de Pâques et de Pentecôte, de 1515 à 1745 (merci à qui nous enverra la suite). 
Statistiques : les grandes dates de la démographie française

“La généalogie est une des sciences où, plus on recule, plus on progresse.”
B. COR


